
COMMUNE DE BOUDRY

CONCOURS
Le Conseil communal de Boudry met

an concours l'établissement de deux tron-
çons de chemins de forêt snr un par-
cours d'environ 2000 mètres.

Les entrepreneurs qui désirent entre-
prendre ce travail peuvent prendre con-
naissance du cahier des charges chez le
citoyen Elie Gorgerat, directeur des forêts,
où les soumissions peuvent être déposées
jusqu'au samedi 3 avril prochain.

Boudry, le 26 mars 1897.
3182 Conseil communal.
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IMMEUBLES A VENDRE

PROPRIETE k VENDRE
A vendre, aux abords immédiats da

la ville , uns jolie oetite propriété d'une
surface totale de 3320 mètres, compre-
nant : maison d'habitation, jardin, ver-
ger planté de nombreux arbres fruitiers,
et cas échéant une vigne adjacente. —
S'adresser Etude E. Bonjour, notaire,
St-Honoré 2. 3244

Â vendre ou à louer
dans un des ¦ plus grands et des plus
beaux villages du Vignoble neuchâtelois,
à proximité d'une gare, nne maison de
eonstraetlon récente, renfermant 12
chambres, 2 cuisines, mansardes, caves,
terrasse et toutes dépendances, y compris
terrain de dégagement en nature de jar-
din et vigne, le tout d'une superficie de
1205 m2. — Situation exceptionnelle entre
denx routes cantonales. — Vue splendide
sur le lac et les Alpes.

S'adresser sous chiffre H 2712 N , à
Haasenstein & Vogler, Neuchâtel.

Propriété à vendre
A vendre ou à louer, dans un des

grands villages du Val-de-Travers, nne
belle propriété comprenant maison de
maître, composée de deux grands appar-
tements de 8 et 12 chambres chacun.
Grandes caves. Buanderies. Beau et grand
jardin d'agrément et potager. Pavillons.
Pièces d'eau. Dépendances comprenant
écuries, fenil et remise. Par sa situation
au centre du village, cette propriété pour-
rait être facilement transformée en hôtel,
pension, installation d'une industrie.

Pour tous renseignements, s'adresser
Etude A.-N. Brauen, notaire, Nenchâtel. 2018

VENTES AUX ENCHERES

TENTE DE BOIS
Le département de l'Industrie et de

l'Agriculture fera vendre, par voie d'en-
chères publiques et aux conditions qui
seront préalablement lues, le lnndl 5
avril, de» 9 henreo dn matin, les
bois suivants, situés dans la forêt canto-
nale du Vannel :

50 stères de sapin.
900 fagots.
80 plantes de sapin.
50 billons de sapin.
10 tas de- perches.

Le rendez-vous est à la guérite du
Mont \ asselet.

Neuchâtel, le 28 mars 1897.
3211 L'Inspecteur

des forêts du i» arrondissement.
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ANNONCES DE VENTE

Bois à vendre
dans la foiêt de l'Hôtel de Chaumont,
au-dessous du petit Hôtel :

1310 fagots à 40 cent.
12 stères hêtre et sapin à 10 fr.
18 plantes mélèzes et sapin à 15 cent,

le mètre cube.
S'adresser à l'Etude Wavre.

Saciutu u'airiCultiire et ie YifMire
du district de NeuchAtel

A vendre, en gare de St-Blaise, nn solde
belles pommes de terre ponr *e-
ment, à 7 fr. les 100 kilos.

Le Secrétaire-caissier,
3229 Css« Perrier.
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GRAND DÉBALLAGE
Grande salle de l'Hôtel Suisse, NEUCHATEL

seulement du mardi 30 mars au vendredi 2 avril 1897

1000 mètres de lacets-brosse à 14 centimes le mètre.
300 paires de bas de coton, noir, diamant, tricotés à côtes, ponr dames et en-

enfants, a 90 cent, la paire sans exception.
300 paires de gants de soie en noirs et couleurs, à 90 cent. la paire.
200 régates et nœuds, en noir et couleurs, magnifiques modèles, à 90 cent.pièce.
100 foulards en soie, à 90 cent, pièce.
Lavallières, à 90 cent, pièce.
Chaînes de montre pour dames et messieurs, broches, porte-monnaies, porte-

feuilles, porte-cigares, ceintures de cuir, étagères, brosses à habits et à cheveux,
peignes et peignettes, et une quantité d'autres articles, à 90 cent.

Couteaux, fourchettes, cuillères depuis 28 cent. 3210
Couteaux de poche, ciseaux, poches à soupe, passoires.
Choix énorme en tabliers de tous genres ; tabliers fantaisie, depuis 90 cent. ;

tabliers avec bretelles, pour dames et enfants ; tabliers noirs ; tabliers de enisine ;
tabliers fantaisie pour enfants, à des prix d'nn bon marché inconnu jusqu'à oe jour.

Joli choix do parapluies en tous genres, pour dames et messieurs, à des prix
exceptionnels.

Occasion exceptionnelle
100 chapeaux de paille garnis, dernière nouveauté, pour dames et fillettes,

depuis 2 fr. à 15 fr.
200 chapeaux de feutre, pour messieurs et garçons, au prix unique de 2 fr. 75

à 3 f r .  50.
100 formes de chapeaux de paille, pour dames et fillettes, depuis 80 cent, aux

plus élégantes ; fleurs, plumes, aigrettes. '¦ "
Choix énorme en broderies, dentellos pour garnitures de robes, parures,

rubans dtpuis 25 cent, le mètre et beaucoup d'autres articles dont le détail serait
trop long.

PROFITEZ DE CETTE OCCASION UNIQUE
seulement du mardi 30 mars au vendredi 2 avril 1897

GRAND DÉBALLAGE
NEUCHATEL - Grande salle de l'Hôtel Suisse • NEUCHATEL
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Dépôt des munitions fédérales

Armes de précision
Système Martini 7.5mm

Représentants exclusifs des ateliers répu-
tés de H, Rychner, Aarau. (Médaille
d'argent à Paris 1889 et Genève 1896.)

g: PRIX DE FABRIQUE 3|
Transformations. — Réparations.

Accessoires.

A vendre
10 femelles canaris

nioheuses. S'adresser rue Coulon 12, rez-
de-chaussée, à droite. 3247c

Pour semens
à vendre de belles pommes de terre
Early, chez G. Miéville, aux Prés d'A-
rense. 3234

Fumier
On offre à vendre 1000 pi<*ds de fumier

bien conditionné. S'adresser au burean
Haasenstein & Vogler. 32%

Chaloupe à quille
presque neuve, bonne pour la traînante,
à vendre à prix avantageux, chez M. Do-
commun, a Gorgier. 3208
~~

Fnmier à vendre 
~

Environ 3000 pieds bon fumier (cheval
et vache mélangé), à vendre, sur wagon,
gare Locle, à un prix raisonnable. S'adr. à
Robert Schmidlin, voiturier, Locle. E 490 C

Bicyclettes américaines — Bi-
cyclettes suisses « Basilisk » —
— Bicyclettes anglaises ¦— Bicy-
clettes françaises « Mouette > et
« L'Indienne » . 4809

Prochainement, dernière nouveauté :
Bicyclette en nlnmlnlnm de 8 kg. 500.

Réparations soignées. Accessoires en
grand choix. Catalogues et leçons gratis.

SE RECOMMANDE, H. LUTHI.

Â Li MENAGERE
U, me des Epancheurs 11

GRAND CHOIX DE
Broess-rie. 2183

Vannerie.
Boltisellerle.

Se recommande, AU. KREBS.

Magasin ROD. LUSCHER
faubourg de l'Hôpital 19

Belles morilles sèches
du pays 2788

Zither-coacert
à vendre, faute d'emploi. Le bnrean Haa-
senstein & Vogler indiquera. 2800

lit à deux places
complet , bois dur, presque neuf, à ven-
dre, faute de place . Le bureau Haasen-
stein & Vogler indiquera. 2798

LAITERIE
Une centrifuge, nne barralte, un mala-

xeur et des bocitles, le tout peu usagé,
à vendre, faute d'emploi. Le bureau Haa-
senstein & Vogksr indiquera. 2799
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s> Excellentes occasions <n  maga- a>
• sin : 1 carabine 9fa?tlal 7.5, g
2 eanon eannolé, 120 fr„ avec 2
« courroie et accessoires : 2 cara- *5
• bines 10.4, facilement tran«i- ©
2 formablen; plusieurs révol- 2
#> vera, carabine» « F.lobert », £
• etc. 3238 •
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LIBRAIRIE ATT1NBER FRÈRES
NBTJOHA.TKL

Nouveau dictionnaire

LAROUSSE illustré
Les souscriptions au prix spécial de

140 fr. (payables 10 fr. par trimestre)
prennent fin avec le 31 mars. Depuis le
V* avril, le prix sera de 150 fr.

Demander le prospectus-spécimen à la
Librairie Attinger frère*.

M"* BID AUX
à BERNE

Corsets sur mesure et de fabrique,
corsets ceinture, jupons. Blanchissage et
remontage de corsets.

H»" sœurs Stacker, An PETIT PA-
RIS , Avenue du Premier-Mars , sont
chargées des commissions. 2924c

Chaque semaine, grand arrivage da

JÂ1B0IS (Pic - Sic)
à 70 «mmt. la livre

Au magasin de comestibles
§EIMET <& FUJI

8, rue des Epancheurs, S 761
Les personnes qui désirent acheter du

bois de foyard, 1™ qualité, à 58 Te. la
toise de quatre stères , sont priées de se
faire inscrire Sablons 32. — On livrera à
partir de deux stères. 3128

CavÛTC-â. PERILLARD
NeuchAtel ronge 1894 en bouteilles.

» blanc 1892 et 1895 en bou-
teilles.

Nenehatel blanc 1892 en fûts.
Bordeaux: St-Emiiion, Cissac, St-Estè-

phe, Qninsac. 2937
Vin rouge de table, à 45 cent, le litre

en fûts d'origine de 55 et 107 litres.

(A vendre
une scie circulaire avec banc de 11 mètres,
une mortaise use, une machine à faire
les tenons et les mortaises, nn petit tour,
une petite circulaire, des transmissions,
des courroies et des poulies, des outils
de menuisier, de charpentier et de fores-
tier , nn cabestan, des plateaux de pin et
mélèze, etc. — S'adresser à M»» Charles
Gigler , route de la Gare 19. 3088c

D. CHABLE, pharmacien
à Colombier

recommande an public son 2381

îlt DEPURATIF AMER
jPrJx de la boite : 1 franc.

LiquM ation
Ne voulant tenir en magasin que les

articles les plus courants, je liquiderai à
très bas prix les meubles suivants :

4 grands Porte-manteaux ponr restau-
rants, vestibules et steliers de couture ;
Tables de service. Guéridon», Chevalets
pour peintures, Ecrans, Paravents, En-
coignures, Consoles de luxe, Chauffeuses,
Casiers à mosiquo portatifs ; une partie
d'Etagères à musique, Marche-pieds, Porte-
cachepot. Toilettes. 2113

Se recommande
J. MERKI, tourneur, Seyon 19 bis.

ORANGES SANGUINES
* 10 cent, la pièce. 1441

in Magasin de Comestibles
SEINET & FILS

8, Bu ta Epancheurs, 8 ^r"

L*3CH£ >»% PENDULERIE \
M as«a -i en 'ous 9enr8s 6t tous styles, a
If^SSN'ï Bronze, Marbre , Ebénisterie, H
V'l5**S--7 Marqueterie H

W A. JOBIMJ
D.. . . Maisonbijouterie d|| Qrana Hôiel du Lac §

| Orfèvrerie NEUCHATEL fi

BOREAUX : 3, Temple-M, 3
Les lettres non affranchies

on anonymes ne sont pas acceptées.
On s'abonne à toute époque.

RÉDACTI01Î : 3, Temple-M, 3
Les annonces reçues avant 4 heurea

(grandes annonces avant midi)
paraissent le lendemain.

iPflflisS llll m- MM E- Morthier & R - kuscher ffl ^̂ ^̂ ^̂ S 118

Bulletin «étéerolegique — Mars
Les observations se font à 7 h., 1 h. et S h.

OBSERVATOIRE DE NEUCBA7EL
ai tapir, •» isgrâ sut. fil J Teit fenil. „â
g MOT- I KHI- I ttAXI- g?  « |rOR- «J '
- nom mm STOM <3| J °m' en o
22 7.2 5.6 9.2 708.2 6.0 S.-O. moy. couv

Pluie jusqu'à midi et demi. Le soleil perce
par moments à partir de 2 heures ; le ciel
sVclaircit complètement vers 7 heures du soir.

Hauteurs dn Baromètre réduites à 0
Buttant IM aonnàe» de l'Observatoire

(Hantenr moyenne pour Neuchâtel : 719*»,6)

Mars [| 24 | 25 | 26 | 27 28 29
BU*

786 =~

780 Ê-

736 =-

tf720 =- I

716 =- I |
710 S- J | j
706 =~ I i l
W E- | \ l \

SIAf ION DE CHAUMONT (altit. 1128 m.)
271 s!»! TOI 9.5|665.6| I N.O.I fort Icouv
28| ia.4| 7.8| 16.2|659.S 7.610.S0| » |nnag

Du 27. Alpes non visibles le matin. Hâle.
Soleil après midi et Alpes visibles, fort vent.

Du 28. Alpes visibles tout le jour. Ciel cou-
vert le matin. Fort vent du S.-O. et éclairs le
soir an Sud et à l'Ouest*-- . =

PUBLICATIONS COMMUNALES

C0SSIM M HWICHATEL

CONCOURS
La Commune de Nenchâtel met au

concours les travaux d« terrasssinents et
maçonnerie ponr l'établissement du stand
et des cibleries du Tir fédéral au Mail.

Les entrepreneurs qai défirent soumis-
sionner ces travaux peuvent prendre
connaissance des plans et conditions, au
bureau des Travaux publics, Hôtel mu-
nicipal.

Clôture du concours : le samedi 3 avril ,
à 11 heures du matin. 3184

TEINTE BE BOIS
Forêts sur ville

Lundi 5 avril 1807
18 stères sapin,
10 » hêtre ,
12 » chêne,

150 fagots,
13 billes chêne « 7,63 m3 1» qualité.

Dans la forêt du Chanet du Vauseyon.
Rendez-vous à 9 heures à Champagnole.

Lnndl 12 avril 1887
45 stères hêtre,
70 s chêne,

3000 fagots chêne.
Bois-de-1'Hôpital et Combe-à-Cervey.
R6ndez-vous à 9 heures à la laiterie

des Fahys.
Samedi 17 avril 1807

63 stères sapin,
20 » hêtre,

4600 fagots,
7 tas de perches.

Environs de Pierre-à-Pot.
Rendez-vous à 9 heures à la maison du

Garde, an Plan.
Lnndl de Pâques 10 avril
200 stères sapin,
150 » hêtre,

7500 fagots. 3126
Chemin Paul-Etienne et Grande-Route.
Rendez-vous à 9 henres à la maison dn

Garde, à Champ-Monsieur.
Direction

des Finances, Forêts et Domaines.

Stationnement
sur les trottoirs

En vue d'assnrer la liberté de la cir-
cul'lion dans les quartiers les plus fré-
quentés, il est formellement interdit de
stationner sur les trottoirs du centre de
la ville, cela spécialement aux carrefours
et croisement de rues.

Les contrevenants seront poursuivis
anx pénalités prévues à l'article 442 du
code pénal. 3041

Nepch&tel, le 24 mars 1897.
Direction de Police.
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TUYAUX CAOUTCHOUC
pour transvasage

MacMnes à tonciier les tonteilles
GTAKBLTA. et autres systèmes

A LIMCËAGRICOLE
23, FAUBOURG DU CRÊT, 23

NEUCHATEL

MM, Bohnenblust è S"
Suooesseurs de J.-B. GABBAUX 3017

ALBERT BASTIRTCr
7, rue des Chavannes, 7

NEUCHATEL

Porcelaine "— Cristaux — Faïence — Verrerie
MM *MUS SE SteMl

Lampes à pied et à SueaB'ejnsior*., lampes à anses.
Héchauds à esprit de -viiij divers genres.
Cafetières à filtre, bascules pour ménage.
Bidons à pétrole et à lait.
Grand choix de porcelaine blanche et décorée.
Ustensiles de cuisine (poches, passoires, râpes, etc.)
Réchauds à charbon, et à essence.
Vases a fleurs, décors très variés, prix très avantageux. j
Orand choix de garnitures de lavabos.
GRAND CHOIX D'ARTICLES ÉMAUAÉS. 3061

Â YEHDEE
chez MŒ« Charles Gisler, avenue de la
Gare 19, environ 30 mètres tuyaux fer
avec boulons, diamètre 6 </a centimètres,
et un joli meuble de burean, 17 tiroirs. 3130

Arrivé
Mont-d'or, Limbourg, Brie, Hol-

lande, Camembert, Romadour, etc.
Vente au plus bas prix à la 3163

LAITEEIE MODÈLE
Temple-Neuf 16.

Magasin H. GACOND
rue du Seyon 823

CACAO à L'AVOINE de CASSEL
— X5épôt des —

BISCUITS HT&ÏÉfflOSES
de l'Institut sanitaire de Sale

Pour cause de cassation de commerce,

«RE IKK
de bicyclettes pneumatique* usagées
depuis 125 fr. S'adresser pour renseigne-
ments à F. MURIS KT, quai de la Poste
n» 10, Genève. (H. 2164 X.)

Jnmant A vendre, à prix favorable, ex-
tJUlIlrJlil. cellente jument pour selle et
voiture, forte trotteuse. S'adresser an bn-
rean Haasenstein & Vogler. 3150c

ON DEMANDE A ACHETER

On demande à acheter une maison de
rapport, dans le centre de la ville ou dans
nn quartier bien fréquenté. Adresser les
offres avec indication de prix sous chiffre
H 3136 N, au bureau Haasenstein & Vo-
gler.

APPARTEMENTS A LOUER

A loner, pour le 24 juin , joli apparte-
ment de trois pièces, jardins et grandes
dépendances ; s'adresser Rocher 23.

Même adresse, denx chambres meu-
blées aveo pension. 3212

A louer, pour le 24 juin , les quatre lo-
gements suivants : en ville, rue des Epan-
cheurs 9, le logement da 3ne étage, com-
posé de 4 chambres, cuisine et dépen-
dances; le logement du 4<n«, comprenant
deux chambres dont une avec alcôve,
enisine, etc. Au Rocher, maison Gehri,
denx logements dont un de trois cham-
bres et l'autre de quatre chambres avec
cuisine, dépendances et dégagements aux
abords de la maison.

S'adresser à M. Aug. Béguin-Bourquin,
chemin du Rocher 15, de 11 heures du
matin à 2 henres du soir. 3236

Dans nne jolie campagne près de la
ville, on offre a loner des chambres
avec on sans pension. Excellent en-
droit pour convalescents, et bonne occa-
sion pour enres de lait de chèvres. —
Adresser les offres par écrit, sous initia-
les H 2616 N, à MM. Haasenstein & Vo-
gler, Neuchâtel.

is FaiiJtetoB tfe la Faillite d'Avis de Neuchâtel {

PAR

ABTHÏÏB BOUBIilAO

— Je Tons cherchais, Lise, ne crai-
gnez-vous pas de prendre froid ?

C'est la voix de Léon, doace et enve-
loppante comme nne caresse.

— Merci, je n'ai besoin de rien.
Son accent est si âpre, si changé, qu'il

demeure interdit.
— Voulez-vous me permettre de rester

anprès de vous ?
— La place est libre, répond-elle sè-

chement , en se reculant avec nne sorte
d'aversion.

Une seconde fois, il s'arrête indécis,
désorienté ; mais rassemblant tont son
coura ge :

— Voilà une belle journée, dit-il dou-
cement'-; je vois tous les miens heureux,
et ce serait la plus belle de ma vie si
vous vouliez.
-*¦
Et elle eut un rire amer.
— flter, votre père a réalisé un espoir

auquel j'en attachais un autre bien cher.
U m'associe à sa maison... vous, Lise,

Reproduction interdite aux journaux dut n'ont
pu traité ave* la Société des Gens deLettre».

voulez-vous m'associer à votre vie ?
Voulez-vous me permettre d'être un se-
cond vous-même, plus que votre frère :
votre époux ?

Elle ne répond pas.
— Je n'étais rien, c'est à vos parents

que je dois le peu que je suis ; mais, à
vous, Lise, je dois plus encore : vous
avez été ma consolation, mon soutien
dans les jours d'épreuve, mon rayon de
soleil dans les jours de joie. Sans vous,
l'existence me semblerait morne, déso-
lée, sans fleurs et sans sourires. Je vous
aime tant que cet amour fait partie de
moi-même. Dites, Lise, ma chère Lise,
voulez-vous être ma femme ?

Elle écoute, délicieusement bercée par
ces paroles toutes vibrantes de ten-
dresse : il a pris dans les siennes ses
petites mains glacées, mais c'est le cœur
qu'il faudrait réchauffer, le cœur sur le-
quel est passé le froid mortel du doute !

Elle se raidit contre son émotion, elle
s'arrache à son étreinte et lui jette à la
face un : f Non 1 » si dur, si sec, qu'il
recule étourdi, balbutiant :

— Vous ne m'aimez pas ?
— Je ne vous aime pas.
— Oh ! mon Dieu ! mon Dieu !
Et dans cette sourde exclamation, il y

a un tel abattement, un tel désespoir,
que la cruelle enfant a un moment d'in-
certitude de remords.

Mais de nouveau la phrase sanglante
résonne à son oreille :

— Est-ce que l'on aime une bossue!...
Et c'est d'un ton de persiflage et d'a-

mertume qu'elle reprend :

— C'est sans doute fort ingrat de ma
part et une créature aussi disgraciée de-
vrait être trop flattée de votre recherche;
le monde en jugerait assurément ainsi et
trouverait que vous me faites grand hon-
neur ; mais l'on ne commande pas à ses
sentiments, et, si humiliant que soit cet
aveu pour votre amour-propre, je ne
vous aime pas.

Elle répétait avec une âpre jouissance
ce mensonge qui lui torturait le cœur.

— Au reste, ne vous inquiétez pas
pour cela de votre position, de votre ave-
nir; mes parents sauront que c'est moi
qui décline votre flatteuse proposition ;
ils ne vous en garderont pas mauvais
gré.

— Vous m'outra gez, Lise, et je ne le
mérite pas, dit le jeune homme en rele-
vant la tète. Vous me prêtez là des cal-
culs odieux, et dont je suis incapable. Si
j'ai désiré la position que j'ai obtenue,
c'est qu'elle me permettait d'aspirer à
votre main sans bassesse. Vous ne m'ai-
mez pas ? J'y renonce, et je pars en vous
laissant le regret de m'avoir méconnu.

Et d'un pas ferme, il s'éloigne et ren-
tre dans le bal. Lise fait un mouvement
pour le retenir, mais elle résiste à l'élan
de son cœur, et vient tomber défaillante
sur le canapé d'où s'est élevé tout à
l'heure l'arrêt de sa destinée. C'est fini!

Alors, devant cet effondrement de tout
ce qni était sa vie depuis des années :
confiance, amitié, amour, son âme se
brise, elle cache sa figure dans ses mains
et éclate en sanglots...

— Eh quoi ! mignonne, vous aussi 1

Fanny, avec une douce violence, décou-
vre son pâle visage baigné de larmes.

— Ah ça ! quel jeu cruel jouez-vous
donc, ma chère Lise ? Léon se désole de
son côté, vous du vôtre, quand vous de-
vriez vous sourire .

— Je plaindrais beaucoup M. Léon, si
je croyais réellement à ses sentiments ;
mais est-ce que l'on aime une bossue 1

— Voilà le grand mot lâché! Petite
folle, vous doutez de l'affection de mon
frère ?

— Puis-je y croire ?
— Vous le pouvez et vous le devez :

pourquoi chercherait-il à vous épouser ?
— Que sais-je ? la reconnaissance, la

pitié... et je n'en veux pas !
— Orgueilleuse ! vous ne croyez pas à

sa sincérité ?
— Et je n'y croirai jamais . Le doute

entré dans mon esprit, rien ne parvien-
dra à l'en chasser, et que deviendrai-je,
mon Dieul avec cette idée fixe, obsé-
dante et tenace. Je serais malheureuse
et je le rendrais malheureux. Non. Qu'il
me pardonne le mal que j'ai pu lui cau-
ser, qu'il me pardonne mes paroles of-
fensantes, qui sont loin de ma pensée.
C'est une nature noble, généreuse, désin-
téressée, incapable d'un bas sentiment,
je le reconnais hautement. Mais de là à
oublier les préjugés du monde, à affron-
ter le ridicule et les railleries, il y a un
pas immense, il faudrait un amour tel
que je n'y crois pas.

— Et moi qui ai juré de vous con-
vaincre.

— Comment ? Hélas !

— Par la seule vertu de ce talisman.
Tenez, mignonne, lisez cette lettre. C'é-
tait le cadeau de noces que je réservais
à la future belle-sœur que Léon devait
me présenter ce soir. J'anticipe un peu,
voilà tout. Vous voyez, elle n'est pas ou-
verte, je suis sûre de ce qu'elle contient.
Je l'ai soustraite dans la chambre de
mon frère, certain jour où vous ne re-
trouviez ni vos oraintes, ni votre affec-
tion. Je ne devais vous la remettre que
si Léon était tué ; je l'ai gardée sans qu'il
le sache ; et, ma foi, je brûle la consi-
gne, il ne s'en plaindra pas. Lisez cela,
mignonne, et vous ne douterez plus : on
ne ment pas à l'heure où l'on croit mou-
rir !

Elle lui met un baiser sur le front et
disparaît comme une blanche apparition.

Lise, hésitante, troublée, tient la pré-
cieuse lettre sans oser l'ouvrir, relisant
machinalement son nom, tracé par la
même main qui lui a donné ses premiè-
res leçons, qui a ouvert avec une délica-
tesse fraternelle son intelligence et son
cœur. Les jours écoulés repassent devant
elle, les heures d'études, le soir, sous la
lampe, quand le jeune maitre expliquait
à son élève attentive quelque problème
aride ou quelque obscur point d'histoire,
et qu'elle l'écoutait charmée.

Sa voix n'a-t-elle plus la même puis-
sance et ses oreilles sont-elles fermées à
la douce magie de ses paroles ?

Brusquement, elle déchire l'enveloppe
et lit, tout d'un trait, les lignes simples
et touchantes dans lesquelles le pauvre
garçon, à la veille de ce duel dont il

Llll DE TROP

.-â. LOUES
aux Trois-Portes, joli logement avec ter-
rasse, jardin et dépendances. Belle vue du
lac et des alpes. Avec on sans écurie et
remise. S'adr. rne de l'Hôpital 10. 3220c

A remettre pour St Jean, près de la
Gare, un appartement de trois chambres,
cuisine et dépendances nécessaires, avec
lessiverie et jardin. On donnera la préfé-
rence à un ménage sans enfants. S'adr.
à M»>» Petitpierre-Virchaux. 3214

A louer, pour le 24 juin, le 1«* étage
de la maison rne du Château 4, composé
de 5 pièces, (éventuellement 10) au midi
et levant, et dépendances. S'adresser au
magasin de broderies. 291

A louer les appartem ents sui-
vants.

Dès le 24 mars 1891 :
4 chambres, chemin du Rocher.
3 chambres, Tertre.
2 chambres, Tertre.

Dès le 24 juin 1897 :
5 à 6 chambres, Cité-de-V Ouest.
6 chambres, f aubourg du Lac.
2 chambres, rue des Moulins.
S'adresser étude A.-N. Brauen,

notaire, Trës&rBy 2505
Pour St-Jean, snr la, place du Marché,

nn bel appartement, de 3 à 4 pièces et
dépendances. S'adr. rne dn Trésor 11. 31Q4

A loner, pour le 24 juin , 2 beaux loge-
ments de 4 pièces et dépendances, quai
du Mont-Blanc 6. — S'adr. à Aug. Marti,
entrepreneur, Maladière 4. 309D

A loner, ponr St-Jean 1897, nn
rez-de-chaussée de trois pièces et
vastes dépendances, à la rue du Mu-
sée. Ce logement pourrait être aménagé
pour bureaux. — S'adresser Etude Clerc,
notaires. 2266

A louer, à

Auvernier
pour la St-Jean ou immédiatement, denx
logements entièrement remis à neuf, avec
cave, galetas et chambre à serrer. Ean
sur l'évier. Le plus petit conviendrait à
nne ou deux personnes seules. — S'adr.
à A. Decrenze. à Auvernier. 3107c

Auvernier
A louer pour le 24 juin prochain on

plus tard, un beau logement de 3 ou 4
chambres, cuisine et dépendances ; ean
sur l'évier. — S'adresser à Fritz Sydler-
Jeanneret, à Auvernier. 2818

Etude Borel & Cartier
1, rae dn H6Io, 1

A louer, poar St-Jean, an
quartier de l'Est, deux beaux
appartements de trois pièoes et
dépendances. 1570

A louer immédiatement, au fanbourg
des Sablons, dans nne jolie situation, 3
beaux appartements de 5 pièces et dé-
pendances. Ean et gaz, jardin d'agré-
ment. S'adresser Etnde Borel & Cartier,
Môle 1. 446

A LOUEE
ponr Saint-Jean, nn appartement au 1»
étage, de six pièces et dépendances. —
S'adresser ponr le visiter et traiter, ave-
nue de la Gare 15, tous les jours de 3 à
5 heures, sauf le mercredi. 1756

ETUDE BOREL & CARTIER
1, rne du Môle, 1

A louer, pour St-Jean, au quartier de
l'Est, un beau 1« étage de 3 pièces, 2
alcôves, chambre de bonne, cuisine et
dépendances. Eau et gaz. 405

Ponr St-Jean, un logement de 4 on
5 chambres. — S'adresser Evole 3, rez-
de-chaussée. 3045c

A louer, pour St-Jeân 1897 :
Un logement au 2">e étage, de 8 cham-

bres et dépendances, donnant sur les rues
du Trésor et du Seyon. 468

S'adresser à Gustave Koch, rue du Tré-
sor 7, 1".

CHAMBRES A LOUER

Jolie chambre meublée pour messieurs,
Industrie 17, i" étage. 3240c

Jolie chambre meublée, de préférence
à une dame, rue dn Château no 7. 3239c

Chambre ayant vue sur le lac, Evolè~3,3»», à droite. 3042c
A un étudiant ou an j eune homme de

bureau, chambre meublée, Orangerie 6,
au second. 3115c

A louer, belle grande eham-
bre, confortablement menblée,
a un monsieur soigneux. S'adr.
entre 1 et 2 heures, rae Pnrry
n" g, an second, à gauche. 1948

Belle chambre meublée, pour un
monsieur rangé. — S'adresser rue du
Seyon 6, au 2»» (ancienne maison du télé-
graphe^ 3154

Jolies chambres avec on sans pension,
à loner, Vieutf-Cbâtel 15, rez-de-chaussée.

A la môme adresse, on offre à vendre,faute de place, 2 canaris. 3145o
Belle chambre meublée a louer tout

de suite, à un 1er étage. — S'adresser
avenue dn 1" Mars 2, l«r étage. 3148c

Jolie ehambre avec pension si on
le désire. Faubourg de l'Hôpital n» H,2» étage. 3124c

Pour monsieur, jolie chambre meublée,
rne J.-J. Lallemand 1, 3°», à droite. 3166e

Pension famille
Rue Pourtalès 2 et avenue du 1« Mars,

rez-de-chaussée et 1er étage. 2681
Jolies chambres avec on sans pension.

Dîners seuls. Prix modérés.
A louer, à nne on deux personnes, une

chambre meublée, indépendante, chauf-
fable. S'adr. n» 31, an second, Peseux. 3006»

Belle chambre meublée, indépendante,
pour un ou deux messieurs. Epancheurs
n° 11, 2"e étage. 3035

Chambre menblée, indépendante,
Ecluse 6, 2™ étage, à gauche. 3053c

Jolie chambre non meublée, avec four-
neau et cheminée, à louer à une personne
d'un certain âge. S'adr. Bercles 3, 1er . §959

Jolie chambre menblée, rue Coulon 4,
rez-de-chaussée. 2673

A louer jolie chambre meublée, pour
personne rangée. Chauffage gratis. Chez
M. Berger, rue dn Château 4, 3ma. 2709

A loner belle ehambre menblée,
avec pension. S'adr. rne Ponrtalàa 3,ans étage. 12325

A louer une belle chambre meublée.
S'adresser, de 9 heures à midi, quai du
Mont-Blanc 6, 2e étage, à gauche. 2147

Chambre et pension soignée, rue
des Beanx-Arts n» 3, 3™ étage. 1542

A louer nne chambre et une cuisine.
S'adr. Industrie 24, magasin. 2982

LOCATIONS DIVERSES
A louer, EUT le chemin de Trois-Portes,

un pavillon avec verger, jouissant d'une
vue magnifique sur le lac et les alpes.
— S'adresser à Abram Decoppet, entre-
preneur, Evole. 3109c

Il reste encore à louer, dans la pro-
priété de l'hoirie Gisler, avenue de la
Gare, ponr le 24 mars ou St-Jean, deux
beaux ateliers, très clairs, pour tout genre
d'industrie, plus une grande place avec
couvert. S'y adresser. 2392

ON DEMANDE A LOUER
On demande, pour le 11 avril, un lo-

gement de deux chambres et cuisine, de
25 à 30 francs par mois. Adresser offres
sous H 3213 N, à l'agence Haasenstein &
Vogler. 

On demande nne chambre non meublée
et on se recommande ponr faire des
ménages. — S'adresser Beaux-Arts n» 1,
4»e étage. _3250c

Une petite famille cherche an
appartement de 3 chambres et
dépendances, pour le 24. juin
prochain. S'adresser au bnrean
Haasenstein *fc Vogler. 3038

On demande A loner
pour St-Jean, un logement de six piècesenviron, si possible an centre de la villeS adresser au bureau Haasenstein & Vo-
fËL . 3023c

Un ménage sans enfants demande àlouer un petit logement de 3 pièces etdépendances. Offres écrites sous Hc 3139N,a 1 agence Haasenstein & Vogler.

OFFRES DE SERVICES

UNE JEUNE FILLE
sachant déjà bien cuire , cherche nneplace auprès d'un chef , dans un hôtel,pour se perfectionner. Adresser les offressous initiales S. C, à M™ Rais, faubourgdu Château 15. 3189c

On désire placer
une jeune fllle de la Snisse allemande,ayant fait une année comme volontairedans la Suisse française, oomme bonne oupou? tout Mi* dan» un.jatit ménage. —S'adr. sons chiffre W 4089 L, agence depublicité, Haasenstein & Vogler, Lausanne.

Une femme de chambré, bien au cou-
rant dn service, cherché place dans un
hôtel. S'adresser au bureau Haasenstein
& Vogler. 3246o

Bne personne, forte et robuste, sarecommande comme: remplaçante cuisi-
nière ou pour récurages ou lessives. —S'adresser faubourg de l'Hôpital 66, rez-
de-chaussée. 3241c

PLACES DE DOMESTIQUES

Un jeune ménage à Bâle oherohe

une bonne à tout faire.
Une jeune fille de la Suisse romande,
ayant de bonnes références, sachant oui-
elner et ne craignant pas le travail, aurait
la préférence.

Ecrire sous chiffre L15600,, à Haasen-
stein & Vogler, à Bâle.

On demande un

valet de chambre
connaissant le service de table. Entrée
tont de suite. Inutile de se présenter
sans les meilleures références. S'adresser
au bureau Haasenstein & Vogler, à Neu-
châtel. 3207

ON DEMANDE
nne brave fille pour aider la maîtresse.
Bonne occasion d'apprendre la langue
allemande. S'adresser au bureau Haasen-
stein & Vogler. 3228

Un monsieur, âgé et seul, demande,
pour faire son ménage, nne personne qui
serait logée et pourrait disposer tons les
jours de raprès-midi. — Se présenter rne
de la Place-d'Armés 4. 3232

COLOMBIER. On demande une fille
forte, pour faire tout le ménage de sept
personnes. — S'adr. Laiterie-charcuterie,
me Hante n» 2. ¦¦ 3230

On demande une Jenne fllle pour
aider au ménage. — S'adresser Boucherie
sociale. 3223c

On demande, pour tout de snite, une
fille, propre et active, ponr aider dans le
ménage. — Se présenter, de 8 h. à 10 h.
du matin, rue de la Balance n» 2, second
étage, à ganche. 3237c

Dans une famille habitant près de Nen-
châtel, nne fille robuste, sachant cuire et
au courant des travaux d'un ménage,
trouverait place pour le commencement
d'avril. — S'adresser au bureau Haasen-
stein & Vogler. 3218c

On demande une jeune fille pour aider
à la cuisine. — S'adresser à l'hôtel Bean-
Séjonr, faub. du Lac 19. 2887

ON DEMANDE
pour tont de suite, une jenne volontaire,
honnête et robuste, pour s'aider aux soins
d'un ménage ayant des enfants. Vie de
famille assurée. — S'adresser an burean
Haasenstein & Vogler, qui indiquera. 3056c

Dans un petit ménage , on demande
une fille ponr tout faire. Rue Coulon 2,
1<* étage. 3172c



ÊTAT-CML DE NEUCHATEL
Promesiee de marlagei.

Francesco Bastaroli, gypseur, Italien, et
Marie-Louise-Emma Compagne née Do-
thaux, ménagère, Française, les deux do-
miciliés à Neuchâtel.

NaieiancM.
27. Frieda, à Frédéric Walperswyler,

charpentier, et à Anna-Maria-Magdalena
née Rothen.

26. Ernest, à Charles Selzam, tonnelier,
et à Anna née Lntz.

28. Paul-Henri, à Henri Vuille, menui-
sier, et à Milca-Rachel née Meylan.

28. Hermance, à Paul-Auguste Wood-
ley, horloger, et à Marie née Desaules.

Déoôi.
23. Louis-Eugène Michaud, tailleur de

pierre, époux de Marguerite née Cnrty,
Fribourgeois.

26. Emile-Paul Sipmen, ferblantier,
époux de Caroline née Manrer, Bernois,
né le 20 septembre 1854.

27. Méline-Adèle née Lontz, ménagère,
épouse de Charles-Alexandre-Marie Grand-
maison, Française, née le 31 mars 1871.

28. Olga-Pauline, fille de Frédéric Jacot,
et de Marie-Antoinette née Uldry, Neu-
châteloise, née le 18 février 1896.

28. Mathilde-Antoinette, fille de Rocco-
Giovanni Mordasini et de Louise-Flora
née Rognon, Neuchâteloise, née le 2 jan-
vier 1890.

AFFAIRES D'ORIENT

NOUVELLES POLITIQUES

La situation continue de n'être point
satisfaisante en Orient. Les combats se
poursuivent en Crète entre les insurgés
et les forces européennes. C'est la faute
de la diplomatie si les choses en sont ar-
rivées là. En dépit de tous les avertisse-
ments des personnes connaissant bien
l'Ile et ses habitants, qui l'avait préve-
nue que l'on ne rétablirait le calme qu'en
donnant satisfaction aux vœux des po-
pulations candiotes, elle n'a voulu rien
entendre, elle a persisté dans ses premiè-
res résolutions. N'est-on pas en droit de
penser que l'incident crètois serait peut-
être déjà vidé, si l'on s'était, d'emblée,
refusé à suivre la politique fâcheuse ins-
pirée par l'empereur Guillaume ?

Le malheur est que maintenant il sem-
ble trop tard pour revenir en arrière.
Les puissances peuvent difficilement re-
culer ; il faut qu'elles aillent jusqu'au
bout, et Ton confirme, en effet, qu elles
ont déjà fait parvenir aux amiraux les
instructions nécessaires pour effectuer le
blocus des côtes de Grèce, à bref délai,
en même temps que pour pousser acti-
vement les opérations contre les insur-
gés de Crète. Qui eût annoncé, il y a six
mois, que pour châtier la Turquie à pro-
pos des massacres d'Anatolie et la con-
traindre à opérer des réformes, on com-
mencerait par bombarder les Cretois et
par bloquer les côtes de Grèce, eût été
taxé de fantaisiste. Dégagé de toutes les
contingences qui ont amené cette étrange
situation, c'est cependant bien là le
spectacle auquel nous assistons présente-
ment et qui ne se justifiera jamais.

— Les troupes internationales occupe-
Kront avec les Turcs le forl qui protège

cqueduc de la Canée ; les navires euro-
péens se tiendront prêts à agir. Le Stan-
dard dit qu'elles occuperont également
le village de Sonbassy, point stratégique
important.

— On télégraphie de la Sude au Daily
Telegraph que les insurgés ont tiré sur
un torpilleur russe qui a riposté.

— Un vapeur turc, allantà Herakleion
et transportant des vivres aux troupes
turques et étrangères en Crète, a abordé
au Pirée. Une centaine de Cretois sont
montés à bord et ont jeté la cargaison à
la mer.

— On télégraphie au Times que le
croiseur anglais Dryad a découvert qua-
tre bateaux qui débarquaient en contre-
bande; il en a coulé deux et a capturé
les deux autres.

— Les nouvelles parvenues au pa-
triarche arménien fixent le nombre des
victimes dans les massacres de Tokat à
700 Arméniens.

France
Voici quelques détails sur les trois dé-

putés contre lesquels une demande en
autorisation de poursuites a été déposée
à la Chambre des députés.

M. Henri Maret est député du Cher. Il
est né à Sancerre en 1838. Conseiller
municipal de Paris, il fut élu député de
la Seine en 1881, dans la 2m<» circons-
cription du 17me arrondissement. En
1885, il fut élu simultanément à Paris et
dans le Cher. Il opta pour ce dernier dé-
partement qui le réélut en 1889 et 1893.
Il siège à l'extrême gauche.

M. Alfred Naquet, député de Vaucluse,
est né à Carpentras en 1830. Ancien
agrégé de la Faculté de médecine de
Paris, il fut envoyé par Vaucluse à l'as-
semblée nationale,oùil siéga à l'extrême
gauche. En 1876 il fut élu député d'Apt,
et réélu en 1878 et en 1881. Deux ans
après il était élu sénateur de Vaucluse.
Il fut le seul membre de la Chambre
haute qui adhéra ouvertement au mou-
vement boulangiste. Aux élections de
1889, il fut élu député du V™» arrondis-
sement de Paris ; et aux dernières élec-
tions il fut nommé par l'arrondissement
de Carpentras. Il siéga à l'extrême gau-
che. Il est l'auteur de la loi qui a rétabli
le divorce en France.

H. Antide Boyer, député de la S* cir-
conscription de Marseille, est né à Auba-
gne (Bouches-du-Rhône) en 18o0. Il fut
élu. en 1885, député du parti ouvrier à

Marseille. Il fut réélu en 1889 et en 1893
Il appartient au groupe socialiste.

— Outre les députés et le sénateur
qui font l'objet d'une demande en auto-
risation de poursuites, onze membres
du Parlement sont compromis dans l'af-
faire du Panama. Les quatre premiers
ont reçu de l'argent d'Arton lui-même;
les autres en ont reçu par l'intermédiaire
de diverses personnes. Ils seront aussi
poursuivis.

Espagne
Une dépêche de Portorico annonce

que 22 hommes de la bande insurgée
séparatiste ont été capturés ; le reste de
la bande est poursuivi.

Australie
La convention fédérale australienne a

confié à l'unanimité à M. Barton, de la
Nouvelle-Galles du Sud, la tâche de ré-
diger sous forme de résolutions les prin-
cipes fondamentaux de la nouvelle cons-
titution. En conséquence, M. Barton a
soumis à l'assemblée les résolutions sui-
vantes :

1. Les ponvoirs constitués, les privi-
lèges et le territoire des colonies reste-
ront intacts, sauf les concessions qui
pourront être volontairement consenties,
dans le but d'assurer l'uniformité de la
législation et de l'administration. 2.
Après l'institution d'un gouvernement
fédéral, il ne pourra être apporté aucun
changement aux " frontières "sans le con-
sentement de la colonie intéressée. 3. Le
pouvoir de fixer les droits de douane et
d'accise et de les percevoir appartiendra
exclusivement au Parlement fédéral;
4. Le militaire et la marine dépendront
exclusivement du Parlement fédéral ,
b*. Le commerce et les relations entre les
colonies confédérées seront absolument
libres.

Dans les limites fixées par les disposi-
tions ci-dessus, la convention aura a vo-
ter le texte d'une Constitution par la-
quelle sera établi un Parlement consis-
tant en une assemblée des Etats ou
Sénat et en une assemblée nationale ou
Chambre des représentants. La première
sera composée des représentants de cha-
que colonie choisis de la façon la plus
propre à assurer sa permanence, et res-
ponsables envers le peuple de la colonie
qui les élit. La seconde assemblée sera
élue par districts proportionnellement à
leur population, et aura seule le pouvoir
de voter des lois de financé et d'imposer
les taxes. Le pouvoir exécutif se compo-
sera : 1° d'un gouverneur général nom-
mé par la reine, et des personnes qui
seront désignées pour lui servir de con-
seillers ; 2° d'une cour suprême fédérale,
qui sera aussi la haute cour d'appel des
colonies fédérées.

M. Denkia, député de Victoria, a ap-
puyé ces résolutions, puis la Convention
s'est ajournée.

CHRONIQUE ÉTRANGÈRE

Assassinat d'un Ang lais. — On télé-
graphie de Cuba au Times, le 21 mars :

Après beaucoup de difficultés, j'ai pu
obtenir la déclaration d'un témoin ocu-
laire de l'assassinat de M. Henry Dabrî-
geon, qui a été commis le 6 octobre der-
nier. M. Dabrigeon était naguère direc-
teur d'une grande plantation sucrière à
Parque Atto. Il était originaire du Ca-
nada et avait fait des études en Belgique
et à Paris, en vue de devenir ingénieur
civil. Il possédait 10,000 acres de terre
dans le district de Cienfuogos, et à l'épo-
que du crime il vivait avec sa femme et
ses sept enfants dans une maison qui lui
appartenait dans la ville de Carthagène,
à 24 milles au nord de Cienfuogos. Le
témoin était chez M. Dabrigeon, quand
un caporal et deux soldats en uniforme
vinrent demander M. Dabrigeon. On leur
répondit qu'il était sorti, mais qu'il ne
tarderait pas à rentrer. Ils revinrent plus
tard, mais alors on leur dit que M. Da-
brigeon, malade, était au lit.

Le caporal insista pour voir M. Dabri-
geon à qui il avait à remettre un mes-
sage du commandant. On le fit entrer
près de M. Dabrigeon, avec un des sol-
dats, tandis que l'autre restait dehors
en sentinelle. M. Dabrigeon était au lit,
sa femme était auprès demi, allaitant son
jeune enfant ; derrière le lit était un
drapeau anglais. M. Dabrigeon demanda
au caporal ce qu'il lui voulait , et celui-
ci, en murmurant quelques paroles à
propos du bétail, s'approcha du lit et
tira sur M. Dabrigeon un coup de cara-
bine qui lui brisa le crâne, tandis que le
soldat faisait feu sur Mme Dabrigeon.
Immédiatement après les trois hommes
quittaient la maison et s'éloignaient
au galop. Mme Dabrigeon a pu être sau-
vée. Les autorités ont déclaré que les
assassins de son mari étaient des insur-
gés, non des soldats, et le commandant
a refusé de la confronter avec le caporal
et ses hommes.

Le vice-consul anglais à Cienfuogos n'a
pu obtenir aucune satisfaction des auto-
rités espagnoles. Mme Dabrigeon et ses
enfants sont absolument sans ressources,
leurs fermes sont brûlées, le bétail volé,
toutes leurs propriétés sont détruites.
Le motif du crime serait qu'un jour
avant le crime, un officier espagnol se
serait servi de mots insultants pour la
reine d'Angleterre, et que M. Dabrigeon
l'aurait frappé de son fouet.

Un Vaudois à la cour da Grâce. —
C'est lt. 'Constant Guignàfd, de Vaulion,
né à Orbe d'une famille peu fortunée,
mais très honorable, qui est gouverneur
des fils du roi de Grèce depuis plus de
quinze1 ans. Il a été le précepteur du
5rince royal et des divers princes, fils

u roi Georges, actuellement chargés des

EMPLOIS DIVERS

Jeune homme de toute moralité est
demandé comme placier-encaisseur. S'adr.
Compagnie Singer, Nenchâtel. 3243

Une demoiselle
de bonne famille, honnête et intelligente,
cherche place dans nne bonne maison
particulière ; elle pourrait an besoin en-
seigner à des enfants la langue allemande.
Adresser les offres sous chiffre H 3209 N,
à l'agence Haasenstein &. Vogler, à Neu-
châtel. 

Une demoiselle
de 18 ans, fille d'nn négociant de la
Suisse allemande, apte au service de ma-
gasin et parlant les deux langues, cherche
à se placer dans un magasin on famille
à Nenchâtel. Adresser les offres franco
R. «3. poste restante, Neuchâtel. 3219c

I ««rière
K
catholique, âgée de 25 à 30 ans, parlant
un bon français et se présentant bien,
est demandée par une dame de Vienne,
Autriche, eomme femme de ebambre.
Gage 40 à 50 fr. par mois. Voyage payé.
Envoyer offres, avec photographie si pos-
sible, Bureau Hôtel Byron, Villeneuve.

Etude d'avocat
Un jeune homme ayant terminé ses

classes pourrait entrer tout de suite dans
une bonne étude de la ville. — Adresser
les offres case postale n» 5736. 3205

OM DEMAIDE
pour un pensionnat de jeune fille à Glas-
cow (Ecosse), une demoiselle française de
25 à 28 ans, pour enseigner à fond la
couture et tous les ouvrages de dames.
Vie de famille. Gages 750 fr. — S'adresser,
ponr plus amples renseignements, à Mme
Sonleer, Belvoir, Bôle (Nenchâtel). 2922

VOLONTAIRE
Jeune homme, 20 ans, parlant allemand

et français, bien au courant des travaux
de burean désire se placer comme vo-
lontaire. Bonnes références. S'adresser
au bureau Haasenstein & Vogler. 2940

Une fille convenable, ayant appris la
lingerie et la couture, désire se placer au-
près d'une couturière expérimentée. Bons
certificats à disposition. — S'adresser au
bnrean Haasenstein & Vogler. 3193

On cherche, pour tout de suite , un jeune
homme, intelligent et robuste, pour faire
des commissions et s'aider aux travaux
de la maison. S'adr. an burean Haasen-
stein & Vogler. 3157

APPRENTISSAGES
I<a Consommation de Dombres-

son demande un apprenti boulanger
ponr le 1» juin 1897. S'adresser au gé-
rant Paul Berthoud. 2938

DEMANDE
On cherche à placer, chez un maître

menuisier ou ébéniste, de préférence .
chrétien, an apprenti intelligent , qui
parle les deux langues. Entrée à volonté.
Offres à M. F. Renfer, architecte, â
Bienne. 3091

Un jenne homme de bonne constitution
et intelligent est demandé pour apprendre
à fond la boulangerie et pâtisserie
chez T. Geiser, boulanger, a Nleder-
blpp (canton de Berne) ; il aurait en
même temps l'occasion d'apprendre l'al-
lemand. 3187

PERDU OU TROUVÉ
Perdu un porte-monnaie en nacre, con-

tenant une dizaine de francs ; le rappor-
ter, contre recompense, Côte 52. 3227

On a perdu, depuis Trois-Portes à la
place du Marché, une montre en or avec
chaîne. La rapporter an bureau Haasen-
stein & Vogler contre récompense. 3235c

pouvait ne pas revenir , lui avouait son
amour dans un dernier adieu.

La lettre retombe sur ses genoux et de
grosses larmes filtrent sous ses paupières.

11 l'aimait t il l'aimait t Sa dernière
pensée avait été pour elle, et pour elle
son dernier adieu I Et cet adieu si ten-
dre, éternel poème vieux comme le
monde et toujours nouveau, que chan-
tent les cœurs de vingt ans, inonde l'âme
de la petite infirme d'une allégresse dé-
bordante. On peut donc l'aimer ainsi 1
Il l'aime t Et elle a repoussé cet amour,
elle l'a blessé, elle l'a tué peut-être !
Léon reviendra-t-il maintenant ? Hélas I

Elle jette un coup d'oeil dans le grand
salon, où la foule des danseurs tourbil-
lonne aux sons d'une valse de Strauss.
II est là, sans doute t

Elle étouffe un soupir, essuie ses yeux
et, avant de serrer le précieux billet, le
porte à ses lèvres en murmurant :

— Pardon !
— Oh ! Lise, ma chère Lise, c'est donc

vrai oe que m'a dit Fanny ?
Léon est entré sans bruit et, accoudé

au canapé, il suit tous ses mouvements.
Elle a un cri de joie, et, avec un geste

de muette supplication, elle lève vers
lui ses yeux bleus profonds, noyés de
douces larmes, qu'il sèche d'un long,
long baiser, leur baiser de fiançailles.

(A suivre.)

AVIS DIVERS 

Société d'exploitation des câbles électriques
Système BERTHOUD, BOREL & Cie

CORTAILLOD (Suisse)
Liste des 67 actions privilégiées sorties an tirage an sort le 26 mars 1897, suivant

décision de l'assemblée générale des actionnaires du 25 mars 1897 :
Numéros 4 14 24 27 47 62 80 89 96.

> 111 127 128 136 137 143 149 151 157.
» 170 175 191 193 194 196.
» 200 202 206 225 233 237 256 257 266.
» 272 273 277 286 296.
> 309 311 313 318 337 349 361 364 366 381 398.
» 412 426 451 454 467 469 480.
> 503 521 548 549 550 558 564 575 591 592 593.

Ces titres sont remboursables à partir du 28 mars courant, chez Messieurs
Perrot & O, â Neuchâtel, en :

Fr. 500a— capital plus :
» 6s— intérêt couru du 31 décembre 1896 au 28 mars 1897

Fr. 506s— ensemble.
Les titres devront être présentés munis de leurs coupons, du numéro 18 au-

dessus; le coupon numéro 17, donnant droit au complément de dividende pour
l'année 1896, devra être détaché et conservé par le porteur.

Il sera remis nne action de jouissance aux porteurs des titres remboursés.
Cortaillod, le 26 mars 1897.

3202 EA DIRECTION.

Jury îles Vins exposés a Genève.
Au mois de septembre dernier La Suisse Libérale, La Feuille d 'Avis de Neu-

châtel, L 'Express et Le National Suisse ont publié une lettre concernant diverses
accusations des propriétaires et encaveurs de la paroisse de Saint-Biaise contre lé
Jury des vins à l'Exposition de Genève.

A la suite de oette publication, plainte a été déposée auprès du Juge d'Instruc-
tion par les membres du Jury incriminé.

A l'occasion de la tentative de conciliation prévue par la loi, des négociations
furent engagées sous les auspices du Juge d'Instruction et du Procureur général
pour arriver à une entente entre les parties.

Ces négociations ont abouti à la signature par les propriétaires et encaveurs de
Saint-Biaise de la déclaration suivante acceptée par la mojorité des membres du Jury.

DÉCLARATION
« Après explications échangées à Saint-Biaise, le 9 septembre 1896, et à la

« suite de la bienveillante intervention de Monsieur le Procureur général, les sous-
« signés déclarent :

A.
t Que par leur protestation relative aux décisions du Jury du Groupe 39,

« Section IV, appelé à classer les vins exposés à Genève, il n'était point dans leur
« intention de porter atteinte à l'honneur ou à la considération du Jury ou de ses
< membres.

B.
« Que cette protestation ayant été, paraît-il , mal intreprétée, ils déclarent re-

« tirer tout ce qui a pu, à tort selon eux, ôtre envisagé comme portant atteinte à
« l'honneur ou à la considération du dit Jury ou de ses membres.

« Saint-Biaise, le 26 décembre 1896.

Ont signé :
• Gottfried Hui;. Ch. DARDEL, not.
t ROULET -DOUILLOT. Henri Dnoz.
s James ROULET. Ale DAVOINE.
« Ad. SCHORI . A. RITTER.
t DARDEL -THORENS. - Numa VAUTRAVERS.
« Ls LAVANCHY . Jean HUG.
t Ch. PERRIER . Jules CLOTTU. »

| Bien que les termes de la déclaration ci-dessus soient loin de nous satisfaire
sous tous les rapports, nons avons cependant déclaré l'acepter par gain de paix et
pour en finir avec cette ennuyeuse histoire ; nous avons donc retiré notre plainte
nous réservant de publier la pièce ci-dessus, aux frais des signataires, dans les jour-
naux qui ont inséré leurs accusations. 3193

Les Jurés ponr les Vins de Nenchâtel à l'Exposition de Génère:
AMéDéE DÉNÉRIAZ EUGèNE BOUVIER

de Sion de Neuchâtel

THEATER in NEUCHATEL
Kassenôffnung 7 */» Uhr Anfang 8 ïïhr

Fiala-Tournée
Freitag 2. April 1897

I. Gastspiel des Fiala - Ensemliles
noter LeitM» in Xajjert. rasiiw&ea Brf sàaiBpitkn

Julixis Fiala

K EA N
oder

Génie und Leidenschaft
Komôdie in 5 Akten von

A L E X ANDRE D V M A S
Das geehrte Publikum wird ersncht,

durch die von der Buhne in den Zuschauer-
raum hinabspielenden Scenen sich nicht
beirren zu lassen, da die im Auditorium
verteilten Personen zur Handlnng des
Stûckes gehôren; ebenso ist es mit der
Ansprache, die der seinem Kasten ent-
steigende Souffleur an das Publikum richtet.

Prelae der Pliitze :
Loges grillées, 3 fr. 50. — Premières,

3 fr. — Parterre, 2 fr. — Secondes 1 fr.
Location : Magasin de Musique N. San-

doz-Lehmann, Terreaux 3. 3245

M.4LÀDHS_ DES YEUX
Le D' VERRRY, médecin - oculiste,

recevra dorénavant à Nenchâtel , et à
partir de mercredi 31 mars, de 4 henres
à 7 heures du soir. (H. 1306 L.)

EDOUARD PARIS
Cours de dessin at de peinture. Modèle

vivant (portrait) le samedi après midi.
Rne de l'Industrie 17. 2229c

PENSION DES ARTS
Paniiou-Famille 838

Rne Pourtalès 13, 2» étage

Chambres confortables. Cuisine soignée.
A prêter, contre première hy-

pothèque, plusieurs sommes de
ÎOOO, 2000, 3000 fr. — S'adr.
à Jules Verdan, agent de droit,
à Boudry. 3079

!

MBES it CONFECTIONS
Marie MAM.TE1V

Avenue de la Gare 3 3194c

Retour de Paris
THÉÂTRE BE NEUCHATEL

MERCREDI 31 MARS 1897
à 8 heures du soir

P R E M I E R

GRAND CONCERT
donné par la

Fanfare Italienne
sous la direction du nouveau Directeur

Hsestro Corrado Ronzani
Pour les détails voir le programme

PRIX DES PLACES :
Loges grillées et premières galeries 2 fr.

Parterre numéroté, 1 fr. Secondes gale-
ries, 50 centimes.

Looatlon : Magasin de musique et d'ins-
truments en tous genres de N. Sandoz-
Lehmann, Terreaux 3. 3118

Une famille bourgeoise de Bâle pren-
drait

en pension
des jeunes gens ou des jeunes filles. —
Références chez M. Sutter, banquier, à

I 

Fleurier, M*lM Weber, faubonrg des Sa-
blons 29, Nenchâtel, ou chez M. Stœcklin,
Pfeffingerstrasse 88, Bâle. (H. 1546 Q.)

*************OUVROIR
En vente annuelle de l'Ouvrolr

aura lieu jeudi 1er avril, dès 10 h. du
matin, *3rand'rae e, 1« étage. Grand
choix de linge de ménage, tabliers de
jardinier et de bonne, chemises blanches
et en couleurs, robes et tabliers d'en-
fants. 3123c



NOUVELLES SUISSES

Immigration italienne. — Le passage
des ouvriers italiens, qui se dirigent la
plupart sur l'Alsace et l'Allemagne, con-
tinue sans interruption . Samedi et di-
manche, on a organisé de nouveaux
trains spéciaux. Jusqu'ici le nombre des
ouvriers italiens qui ont passé à OIten
s'élève de 17 à 18 mille.

BERNE. — Conformément aux déci-
sions prises par l'assemblée des ouvriers
italiens, qui s'est réunie vendredi à
Berne, une commission de six membres
a été nommée, composée de deux repré-
sentants des ouvriers de la Suisse alle-
mande, deux des ouvriers tessinois et
deux des ouvriers italiens. Elle est char-
gée d'entrer en négociations avec les au-
torités compétentes et les organisations
ouvrières pour conclure une convention,
d'après laquelle la préférence serait don-
née, sauf pour des travaux spéciaux,
aux ouvriers indigènes pour tous les tra-
vaux faits pour le compte des communes,
du canton et de la Confédération.

FRIBOURG. - Dans les élections des
conseils généraux de dimanche la liste
conservatrice l'a emporté à Fribourg;
sont élus : 41 conservateurs, 37 libéraux
et indépendants et 2 démocrates-ou-
vriers ; à Romont, la liste libérale l'a
emporté ; à Bulle, nne entente élait in-
tervenue entre partis, il n'y a pas eu de
lutte ; à Morat, la liste radicale l'a em-
porté ; sont élus 30 radicaux, 12 conser-
vateurs et 8 ouvriers.

— Un vol avec effraction a été commis
dans la nuit de samedi à dimanche dans
le hangar des marchandises de la gare
de Morat. Une caisse contenant des ha-
bits et une certaine quantité de fro-
mage ont été emportés.

GRISONS. — Jeudi soir, un commen-
cement d'incendie a éclaté dans l'orphe-
linat de la ville de Coire, où se trouvent
un grand nombre de jeunes enfants. Le
sinistre menaçait de prendre de grandes
proportions et l'émotion a été très vive
pendant un moment. Heureusement les
secours rapides et énergiques ont aussi
été promptement efficaces.

CHRONIQUE LOCALE

Conseil général de la Commune
Séance du 39 mars.

Séance ouverte à 4 h. 20.
Le Conseil communal présente deux

rapports où il propose à l'adoption dn
Conseil: 1° la ratification d'une promesse
de vente passée avec M. H.-L. de Coulon
pour une vigne située à Maillefer, mesu-
rant 3223 mètres carrés et que la Com-
mune payerait 9,000 fr. ; 2° une subven-
tion de 2,000 fr. à la Société des sentiers
des gorges de la Reuse.

M. Strittmatter rapporte verbalement,
au nom de là commission du budget de
1897, sur la demande de crédit de 30,000
francs pour l'achat du matériel néces-
saire pour la fourniture et la pose des
installations électriques chez les parti-
culiers.

A une ou deux exceptions près, la
commission propose d'accorder à la Com-
mune le monopole de la fourniture à
titre d'essai à partir du 1er avril 1897,
de voter 6,000 fr. pour achat d'outils et
aménagement de locaux. Elle demande
au Conseil communal d'étudier la compta-
bilité du service de l'électricité et de
présenter des propositions sur l'emploi
des 30,000 fr. déjà portés au budget pour
achat de matériel et fonds de roulement.

M. E. Lambelet, qni a fait minorité au
sujet du monopole, fait remarquer que
la majorité ne fixe aucune limite dans
son projet d'arrêté quant à la durée du
monopole. Il estime qu'un particulier ou
la libre concurrence pourrait , sur la base
d'un cahier des charges, se charger des
installations électriques chez les particu-
liers. De la sorte, la Commune s'évite-
rait des mécomptes possibles, en parti-
culier le fait d'avoir un personnel qui à
un moment donné n'aurait rien ou pres-
que rien à faire.

M. Alphonse Wavre, partisan de la
libre concurrence déclare s'être raillé à
la manière de voir de M. Lambelet et
avoir fait minorité avec lui.

M. Eug. Borel est favorable au mono-
pole communal et adversaire de la libre
concurrence. La Commune doit exercer
un contrôle, car de la bien facture de
l'installation dépend le bon fonctionne-
ment de l'électricité livrée par elle. On
aura des industriels qui travailleront plus
ou moins bien et dont les installations
pourront être refusées ; il y aura des
frottements désagréables ou des surpri-
ses pénibles. Pour éviter cela on ne peut
mieux faire que de tenter un essai, pro-
posé sans parti pris et dès lors sans li-
mite pour la durée.

M. Strittmatter définit l'étendue du
monopole : ce dernier comprendrait la
prise du courant et son amenée, la four-
niture et la pose des compteurs, ainsi
que la pose seulement des supports de
lampes. La fourniture des lustres, appli-
ques, griffes et tulipes et en général des
supports des lampes, non compris les
douilles, est entièrement libre. L'admi-
nistration se réserve le contrôle des con-
ducteurs placés dans ces supports.

M. Hartmann confirme ces points : les
particuliers pourront acheter où ils vou-
dront les supports de lampes et candé-
labres.

M. Krebs est en principe opposé aux
monopoles, mais comme le temps presse,
il s'est rallié à la majorité de la commis-
sion , tout en regrettant la hâte apportée
à toute cette affaire.

M. Eug. Borel déclare que la fourni-
ture des lampes ressort à la Commune.

M. P. Jeanrenaud est opposé au mo-
nopole. Seule la libre concurrence amène
le bon marché et des améliorations ; aveo
le monopole, on liquide les vieux stocks.
Rien ne dure autant que le provisoire,
ce sera aussi vrai pour le monopole à
tenter. Puis après ce provisoire, si le mo-
nopole est reconnu mauvais, de nouveaux
essais seront nécessaires. Pourquoi ne
pas prier la maison Alioth & Cie de con-
tinuer ses fournitures et ses travaux
!>endant quelques mois, temps durant
equel des particuliers pourront se mettre

en mesure de faire les mêmes fournitures
et les mêmes travaux. Croit-on que ls
Commune opérera parfaitement simple-
ment parce qu'elle est la Commune ?

M. Barbey est partisan de l'essai de
monopole, car nombre de personnes
s'attendent à ce que le service commu-
nal donne des résultats meilleurs que
l'entreprise privée.

M. Hartmann conteste que le Conseil
communal eût pu présenter son projet
plus tôt que ce n'a été le cas. Les abon-
nés couraient plus de risques avec des
intallations faites par des particuliers
que par celles de la Commune.

M. Jeanrenaud ne peut laisser passer
sans la relever l'affirmation du préopi-
nant qui met en doute l'honneur des in-
dustriels.

M. Jeanhenry fait remarquer que la
question portant sur un essai, il vaut
mieux faire une expérience. Après cette
expérience le monopole complet pour la

Commune pourra être adopté définitive-
ment ou être réduit suivant besoins.

M. J. de Pury insiste sur le fait qu'il
y aura en tout cas un monopole, exercé
soit par la Commune, soit par un parti-
culier ; il ne peut être parlé ici de mono -
pole. «<£! §$

Au vote, 13 voix contre 4 adoptent
l'art. 1 qui attribue le monopole à la
Commune.

L'art. 2 attribue un crédit de 6,000
francs pour achat de l'outillage et amé-
nagement des locaux nécessaires.

M. Krebs ne pourra pas voter ces
6,000 fr. Le chiffre budgétaire de 48,500
francs lui parait un fonds de roulement
suffisant pour les 9 mois restants de
l'année.

M. Strittmatter rappelle que oe crédit
de 6,000 fr. se rapporte à des dépenses
nouvelles, directement relatives au mo-
nopole qui vient d'être voté.

Après l'adoption des quatre articles
du projet, l'arrêté est voté sans opposi-
tion. | |j

. . .jT 'Ti '" *
tûS.'nijf i® . ,

Le Conseil aborde les objets restés à
l'ordre du jour.

Le crédit de 123,300 fr. pour la cons-
truction de 9 maisons à bon marché,
comprenant 18 logements, sur le terrain
acquis de l'hoirie Touchon, entre le bois
de l'Hôpital et le chemin des Fahys, est
pris en considération par 12 voix contre
2, et renvoyé à la commission qui exa-
minera le projet analogue relatif aux
Deurres. Cette commission est composée
de MM. Eug. Borel, F. Clerc, L. Perrier,
E. Prince, A. Roulet, E. Steiner et
E. Strittmatter.

Un crédit de 2000 fr. pour l'endigue-
ment du Seyon à la prise Hirschy, donne
lieu à un échange d'explications entre
MM. Jeanrenaud, Hartmann et Perrier.
Ce dernier demande le renvoi au Conseil
communal pour que celui-ci invite l'Etat,
qui a ordonné la correction, à faire sa
part. — A l'unanimité, le Conseil vote
ce renvoi pour nouvelle étude et nou-
veau rapport.

Le Conseil discute la demande de cré-
dit de 48,000 fr. pour la réorganisation
du service de sûrlé contre l'incendie.

M. J. de Montmollin estime que la
trop grande dissémination du matériel
sera préjudiciable à la rapidité des se-
cours. Il estime aussi que le grand nom-
bre des hangars occasionnera une dé-
pense trop forte. Il demande le renvoi à
une commission.

M. A. Bourquin partage entièrement
cet avis ; il croit que l'adoption du projet
conduirait au gâchis après une dépense
exagérée.

M. Béguin-Bourquin pense que le sys-
tème est trop compliqué ; d'autre part ,
ces hangars seront autant de verrues. Il
faudrait revoir la question à cet égard.

M. Jacot fai t observer que le Conseil
communal lui-même a demandé le ren-
voi à une commission dans son rapport.
Il est persuadé que les critiques for-
mulées ne sont pas exemptes d'exagéra-
tion et qu'une connaissance plus appro -
fondie de la matière conduira à la con-
viction que le projet la simplifie au lieu
de la compliquer.

Il importe d'ailleurs de se bien rappe-
ler que la garde communale avec ses ex-
tincteurs ne serait d'aucun secours en
cas d'un incendie considérable qni peut
toujours se produire; se rappeler aussi
que le projet est adapté à la confi gura-
tion et à la superficie considérable de
notre ville, se rappeler aussi qu'en ville
même il n'y aura que trois nouveaux
hangars.

M. Bourquin ne croit pas qu'en épar-
pillant nos forces nous nous organise-
rions en vue d'un gros incendie. II faut
viser à étouffer les incendies à leurs dé-
buts. A quoi bon d'ailleurs uue forte
quantité de matériel avec notre système
perfectionné d'hydrantes, à quoi bon une
vingtaine de hangars, — c'est-à-dire au-
tant de punaises au point de vue esthé-
tique, — quand des chariots dévidoirs
suffisent. Organisons-nous dans les quar-
tiers suburbains, mais ne touchons 'pas
au centre de la ville.

M. L.-A. Borel souligne le fait que l'or-
ganisation proposée est une excellente
décentralisation, excellente aussi pour
Serrières qui pourra se défendre seul.
Aveo des exemples comme le récent in-
cendie de la gare de Berne, il faut sa-
voir voter à propos des crédits dont l'uti-
lité et le but humanitaire sont incontes-
tables, au moins autant que les orédits
qu'on vote sans compter pour le tir fé-
déral.

Le projet est renvoyé à une commis-
sion composée de MM. L.-A. Borel , Bon-
jour, Bourquin , Béguin-Bourquin , Mar-
tenet, Montmollin et Fallet.

La séance est levée à 7 heures. Ses-
sion close.

Tramway N.-St.-B. — L'assemblée gé
nérale des actionnaires du tramway
Nenchâtel Saint Biaise a eu lieu hier ma
tin, à l'Hôtel-de Ville, dit la Suisse lïbé
raie; 35 actionnaires porteurs de 26S
actions étaient présents ou représentés.

Les conclusions du rapport adminis-
tratif ont été votées à l'unanimité, elles
étaient conçues en ces termes :

L'assemblée générale des actionnaires:
i» Adopte le bilan et les comptes de

l'exercice 1896 présentés par le conseil
et lui en donne décharge ainsi que de sa
gestion.

2° Autorise le conseil à porter au chif-
fre de 250,000 fr., l'emDrun t de 200,000
francs, voté le 3 juin 1896. Cet emprunt
au taux de 4 % remboursable eu 33 ans,
garanti par nne hypothèque, sera réservé
par privilège aux actionnaires.

3' Approuve les demandes de conces-
sion déposées par le conseil en date du
17 septembre 1896, pour le tronçon
Plaee Purry-Serrières, et au 6 ootobre

1896 pour la ligne Place Purry-Eclose-
Peseux-Corcelles, ainsi qne les études
préliminaires faites pour la première
section et l'autorise a poursuivre ces
études.

Commission scolaire.— Dans sa séance
d'hier, la Commission scolaire s'est occu-
pée des questions suivantes, inscrites à
son ordre du jour :

I. Sur le rapport d'une Commission
spéciale, les comptes de l'exercice écoulé
ont été approuvés sans observations.
Ces comptes présentent en recettes fr.
74,257.42, dépassant de fr. 1,838 42
les prévisions budgétaires.
Les dépenses se sont

élevées à. . . . . Fr. 240,836 28
Elles figuraient au budget

pour .-», . ; . . , ( 239,399 60
soit un excédent de dé-

penses de . . . . Fr. 1,436 68
Les comptes soldent donc en réalité,

en tenant compte de l'excédent de recet-
tes, par un boni de 401 fr. 74.

II. Après une longue et intéressante
discussion , la Commission scolaire a dé-
cidé de préaviser auprès de l'autorité
communale en faveur d'un projet d'a-
grandissement de l'annexe des Terreaux.

Notre feuilleton.—Après Léon de trop,
dont la publication est arrivée à sa fin ,
la Feuille df avis donnera un feuilleton
bien curieux par les dessous de la politi-
que électorale française qui s'y trouvent
exposés par un homme bien plâc^ pour
ne rien ignorer et dont tous les romans
ont obtenu le plus légitime succès.

La vérité des caractères, l'observation
exacte des habitudes du jour et l'inten-
sité .dramatique des situations font de
cette œuvre une lecture qui vaudra, nous
l'espérons, le meilleur accueil à

grands commandements de l'armée grec-
que.

Constant Guignard fut élève de l'école
primaire d'Orbe et ne pensait guère se
vouer à l'enseignement, sa famille ne
possédant pas les ressources nécessaires
pour subvenir à ses frais d'étude. Il
avait dû, au contraire, pour aider sa
mère, son père étant mort de bonne
heure, reprendre, à 15 ans, son échoppe
de fabricant de sabots, sans avoir même
fait d'apprentissage. Mais il avait le goût
de l'étude et son tuteur le fit entrer à
l'école normale libre de Grandchamp.
En sortant, il fut professeur d'une école
à Smyrne, puis étudia en Allemagne et
à Genève et finalement fut appelé à ses
fonction actuelles.

M. Constant Guignard est très estimé
et très aimé de la famille royale.

Singulier* aumône. — M. Giuseppe
Baretto, un gros négociant génois, a cé-
lébré d'une curieuse façon l'anniversaire
de sa naissance. Il avait fait annoncer
qu 'il fera it remettre un litre de vin à
chaque pauvre qui se présenterait à son
domicile. Aussi la rue Vico Casana et les
voies environnantes étaient-elles noires
de monde, et la police a du prendre des
mesures énergiques pour rétablir la cir-
culation. Plus de trois mille litres de vin
avaient déjà été distribués.

CANTON DE NEUCHATEL

Elections communales. — Les com-
munes de Corcelles Cormondreche et de
Cortaillod ont, sur leur demande, obtenu
dn Conseil d'Etat l'autorisation d'intro-
duire le vote limité pour les prochaines
élections communales.

Jura-Neuchâtelois.— Le Conseil d'Etat
a désigné en qualité de [représentant de
l'Etat dans le conseil d'administration du
chemin de fer du Jura-Neuchâtelois, M.
Henri Calame, député à Cernier.

Chambre d'assurance. — Le Conseil
d'Etat a nommé M. Eugène Favre, dé-
puté à Fleurier, membre de la chambre
cantonale d'assurance, en remplacement
de M. Louis Coulin, démissionnaire.

Ecoles du dimanche.— Le comité can-
tonal des écoles du dimanches'est réuni le
2? mars. L'ordre du jour de la séance ap-
pelait le comité à s'occuper de la ques-
tion des gravures bibliques. Il y a déjà
un certain temps que le vœu avait été
exprimé de procurer aux écoles du di-
manche des gravures destinées à illus-
trer l'enseignement biblique. Le bureau
a fait de nombreuses démarches pour se
renseigner à cet égard, mais le comité
n'a pas cru, après discussion, pouvoir
prendre sur lui de recommander telle ou
telle collection en usage et il a décidé de
renvoyer à la séance générale des moni-
teurs et monitrices d'écoles du dimanche
le soin de trancher la question.

Vaumarcus. — Le Conseil d'Etat a
nommé chef de section à Vaumarcus M.
Alexandre Fluhmann, instituteur en cette
localité.

Val-de-Ruz. — Le Conseil d'Etat a
nommé greffier de la justice de paix du
Val- de-Ruz, M. Hector Matthey, actuel-
lement commis-greffier à Cernier.

— Dimanche 28 mars de l'an de grâce
1897 a été, dit le Neuchâtelois, pour nos
montagnards, la pins forte journée de
moissons de la saison dernière. On nous

dit, en effet, que snr nos montagnes on
a moissonné ferme durant l'après-midi.

On nous rapporte également, dans le
même ordre d idées, que nos voisins du
Jura français sont très occupés, ces
temps, à " l'arrachage des pommes de
terre : peu de gâtées, mais beaucoup de
rongées par la dent des souris.

— Dans la nuit de dimanche à lundi,
un chalet de montagne, situé aux Prises
sur Montmollin , et appartenant à M.
Fritz L'Eplattenier, a été détruit par un
incendie. Le petit bâtiment était assuré
800 fr. On ignore les causes du sinistre.

CANDIDAT !
PAR

Jules CLARETIB

9ERNIÈRES NOUVELLES

Paris, 29 mars.
A la Chambre, M. Lemoigne dépose

son rapport , tendan t à autoriser les
poursuites contre MM. Boyer, Maret et
Naquet, cette autorisation ne préjugeant
d'ailleurs en aucune f3çon la question
de savoir si l'accusation portée contre
ces députés est fondée ou non.

La Chambre vote sans scrutin et pres-
que à l'unanimité l'autorisation de pour-
suites.

Une proposition de nomination d'une
commission d'enquête est écartée et la
Chambre reprend la discussion du bud-
get.

Vienne, 29 mars.
Le discours d'ouverture du Reichsrath

exprime l'attente que l'action commune
des puissances conduira les événements
d'Orient à nne solution pacifique. L'atti-
tude de la Grèce ne peut pas compter sur
l'approbation des grandes puissances.

Athènes, 29 mars.
Dans une séance tenue ce matin , le

conseil des ministres aurait pris des me-
sures en vue de l'éventualité des me-
sures de coercition de la part des puis-
sances.

L» C«.Héej 29 mars.
Un détachement européen a occupé ce

matin le blockhaus de Boutsounarion .
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Zurich, 29 mars.
La subvention de 800 fr. accordée par

le Conseil d'Etat à la fête fédérale des
sous-officiers a causé un grand mécon-
tentement dans les cercles intéressés.
La Nouvelle Gazette de Zurich demande
au Conseil d'Etat de porter cette subven-
tion à une somme trois fois plus forte.

Munich, 29 mars.
Le caissier général de la Bayr. Hypo-

thekenwechseïbank, qui devait compa-
raître le 26 avril avec deux autres em-
ployés devant le tribunal de première
instance, s'est suicidé aujourd'hui d'un
coup de revolver.

Athènes, 29 mars.
Une dépêche de Retimo annonce que

des officiers anglais et russes, avec un
fort détachement, sont allés notifier aux
insurgés la proclamation de l'autonomie.
Les insurgés ont envoyé des parlemen-
taires, mais les bachi-bonzouks ont tiré
sur eux. Une vive fusillade s'en est sui-
vie entre les Turcs et les insurgés, et les
officiers ont dû rebrousser chemin.

Athènes, 29 mars.
Les réfugiés crètois ont adressé au

maréchal do la cour du tsar ena dépêche
lni exprimant leur reconnaissance du
don que le tsar leur a fait et demandant
qu'un navire de la flotte russe prenne
un transport de farine, à destination de
la Crète, pour leurs frè res menacés par
la famine.

Athènes, 29 mars.
Une dépèche de Larissa, 1 h., annonce

l'arrivée du prince royal , du prince
Nicolas, des prinoesses Sophie et Marie.

Toute la garnison était sur pied. Une
foule immense remp'issait les rues occu-
pant jusqu 'aux collines avoisinantes.
Toute la ville était dteorée de drapeaux.
Les fenêtres de toutes les maisons étaient
occupées par des dames qui jetaient des
fleurs sur les princesses.

Des officiers supérieurs el les autorités
ont reçu le prince royal à la gare ; le
prince a passé en revue les troupes ali-
gnées devant la gare ; puis au milieu
d'acclamations incessantes les princes se
sont rendus à la cathédrale , où a été
chante un Te Doum. De là les princes se
sont rendus au Palais devant lequel
étaiont rangés deux batteries et un es-
cadron.

Orowitza , 29 mars.
Une explosion de chaudière s'est pro-

duite dans la raffinerie de pétrole de la
Société des chemins de fer antro-hongrois
et a complètement détruit le bâtiment.

Un grand nombre d'ouvriers ont été
ensevelis sous les décombres. — Les tra-
vaux de sauvetage ont immédiatement
commencé. Jusqu'ici, on a retiré 6 ou-
vriers grièvement blessés et beaucoup
légèrement blessés.

lia, Havane, 29 mars.
Les Espagnols ont battu les rebelles

dans la province de Pinar del Rio. Le
successeur de Maceo a été blessé et fait
prisonnier.

Paris, 30 mars.
Lï Chambre a adopté l'ensemble du

budget par 465 voix contre 50. La séance
a été levée à 10 heures. Prochaine séance
jeudi.

Athènes, 30 mars.
On annonce de source authentique

que les ministres des puissances n'ont
pas encore reçu d'instructions.

«La Canée, 30 mars.
Pour assurer la tranquillité dans les

villes occupées par les troupes interna-
tionales, les amiraux ont télégraphié à
leurs gouvernements respectifs en leur
demandant l'envoi de nouveaux fbatail-
lons de 600 hommes.

Il ont décidé d'occuper la position
d'Acroiiri.

Volo, 30 mars.
Le prince héritier de Grèce est débar-

qué au milieu des acclamations d'une
foule nombreuse et aux cris de : t Vive
la guerre ! A bas Bismarck I »

DERNIERES DÉPÊCHES

t
Les enfants de Madame veuve Lydie

Pillonel ont la grande douleur de fairepart à leurs parents, amis et connaissan-
ces du décès de leur chère et regrettéemère,

MADAME

Lydie-Marie PILLONEL née PAUCHARD,
que Dieu a retirée à Lui dans sa 49»»
année, après une longue et douloureuse
maladie, munie des sacrements de l'Eglise.

L'ensevelissement, auquel ils sont priés
d'assister, aura lieu mardi 30 courant, à
3 h. après midi.

Domicile mortuaire : rue St-Maurice 11.
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire part. 3205
R. I. P.

Les membres de la Société de se-
cours mutuels tessinoise et conx de
la société de musique l'Union Tessi-
noise sont priés d'assister à l'ensevelis-
sement de

ANTOINETTE HORDASINI ,
fille de M. Roch Mordasini, leur collègue,qui aura lieu mardi 30 mars, à 1 heure.

Domicile mortuaire : Maladière, route
du Bord du lac.
8342 LES COMITES.

Mademoiselle Caroline Morthier, Mon-
sieur Constant Mosset et ses enfants, Ro-
bert, Philippe, Alice, Julia et Berthe,
Madame Sophie Carrel-Racine, Madame
Sophie Garrel , ses enfants et petits-en-
fants, les familles Carrel, Morthier, Diacon,
Junod, Schlâppi, Geiser, Gonrg d, Luthi et
Ruchat, ont la doulenr de faire part à
leurs parents, amis et connaissances de
la perte de leur chère mère, belle-mère,grand'mere. belle-sœur, tante, grand'-
tante et parente,

MADAME
«Sarie-Rose MORTHIER née CARREL,

que Dien a retirée à Lui aujourd'hui 29
mars, à 10 Va h. du matin, dans sa 70»»
année, après une longue et pénible ma-
ladie.

Père, mon désir est que
là où je suis, ceux que
tu m'as donnés y soient
aussi avec moi.

St-Jean XVH, v. 14.
L'ensevelissement, auquel ils sont priés

d'assister, aura lien mercredi 31 courant,
à 1 heure.

Domicile mortuaire: La Coudre.
Le présent avis tient lieu de lettre

de faire part. 3251

AVIS TARDIFS

Pommes de terre
On délivre aujourd'hui , en gare de

Neuchâtel, le dernier wagon de pom-
mes de terre Early blanches, excellente
variété printanière ponr la grande cul-
ture, à 8 tt. les 100 kilos, prises en
gare. Sacs à fournir. Expéditions au
dehors.

Les personnes désirant encore profiter
de cette occasiou peuvent s'inscrire an
magasin horticole, Trésor 2 bis.

Ed. BOML-IOïWï,
3259 Nenchâtel.
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